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C’EST UN LIEU UNIQUE au 
monde. Un « synclinal per-
ché » parfait, curiosité géolo-
gique formée au crétacé su-
périeur (il y a 85 millions 
d’années) que l’on pourrait 
comparer à une coque de na-
vire. A Saoû, dans la Drôme, 
cette cuvette de 12,5 km de 
long et de 2,5 km de large 
renferme, à l’intérieur de sa 
muraille naturelle, une forêt 
de 2 500 ha à la biodiversité 
végétale et animale excep-
t ionnel le .  «  On compte 
120 espèces d’oiseaux ni-
cheurs, de l’aigle royal au roi-
telet en passant par le vautour 
fauve et le pic noir, explique, 

en traçant son chemin sous la 
haute futaie, Bernard Foray-
Roux, géographe, fin connais-
seur de la forêt de Saoû. Dans 
la rivière, on trouve aussi sa-
lamandres, grenouilles, écre-
visses… Dans les sous-bois, 
des espèces d’insectes rares 
en Europe comme la rosalie 
des Alpes. Côté mammifères, 
le sanglier, le chamois, le che-
vreuil, la marmotte, et même 
le loup. »

Un refuge naturel
Mais s’il sert de refuge à la 
faune, ce lieu parfaitement 
clos, classé espace naturel 
sensible, dans lequel on pé-
nètre par une petite ouverture 
naturelle, le Perthuis, a aussi, 

au cours des siècles, servi 
d’abri à l’homme. Pas de tra-
ces d’habitats pourtant. « Au 
néolithique, il était certaine-
ment perçu comme un piège 
duquel il était impossible de 
fuir », estime l’écrivain, auteur 
d’une douzaine d’ouvrages 
dont « Théodore et Leloup » 
qui se déroule justement dans 
la forêt de Saoû. Lorsque les 
Romains se sont installés 
dans la région, ils ont pour les 
mêmes raisons, préféré la 
plaine à cet espace clos.

« Mais la forêt de Saoû a ré-
gulièrement servi de refuge à 
l’homme pendant les grandes 
épidémies, raconte Bernard 
Foray-Roux. Pendant la peste 
noire qui a décimé près de 

la moitié de l’Europe au XI-
Ve siècle. Pendant la grippe 
espagnole et toutes les épidé-
mies importées des bateaux  
qui remontaient la vallée du 
Rhône. » La forêt de Saoû, 
comme lieu de confinement à 
travers l’histoire en quelque 
sorte, pour se mettre à l’abri 
des pandémies. Mais aussi, au 
cours des siècles ,  pour 
échapper aux invasions.

En remontant, on tombe 
sur une clairière surmontée 
d’une tribune naturelle sculp-
tée à flanc de falaise. Refuge  
de nuit pour les huguenots 
qui se retrouvaient ici en as-
semblées clandestines, dans 
le camp de l’Eternel, pendant 
les guerres de religion.

Plus à l’est, à flanc de falaise, 
on découvre des ruines de 
murs. « D’anciennes maisons 
semi-troglodytes, alignées le 
long de la falaise, précise le 
guide. Elles datent des années 
1700 et abritaient les bergers 
et les charbonniers. »

Pendant la Seconde Guerre 
mondiale, la forêt de Saoû,  
était aussi un précieux refuge 
pour les maquisards. En 
2005, cet espace hors du 
temps a servi de camp de re-
tranchement aux électrosen-
sibles, qui ont trouvé ici un si-
te préservé de tout réseau 
téléphonique.

Contact du guide : 
bernard.foray-roux@orange.fr

AUVERGNE - RHÔNE-ALPES
ATTAQUES VOLANTES
Grosse frayeur dimanche, dans un cen-
tre équestre d’Espaly-Saint-Marcel 
(Haute-Loire), où cinq personnes ont 
été attaquées par des guêpes, dont un 
enfant âgé de 2 ans et deux femmes 
enceintes. Les victimes ont été trans-
portées à l’hôpital du Puy-en-Velay. 
Heureusement, plus de peur que de 
mal.

BOURGOGNE - FRANCHE-COMTÉ
FLEURISTE SUR ROUES
Marcel Hennequin, fleuriste installé de-
puis treize ans à Vesoul (Haute-Saône), 
fermera définitivement sa boutique le 
30 juillet. Il sillonnera la France avec son 
flower truck , une vieille camionnette 
Citroën, pour vendre des bouquets.

DRÔLES DE PÊCHES
Un pêcheur à l’aimant a eu la surprise 
de remonter la semaine dernière 
une grenade des eaux de l’Yonne à 
Auxerre. En attendant de la désamor-
cer, les démineurs ont demandé qu’elle 
soit remise à l’eau. Il y a quelques jours, 
c’est un obus qu’un autre pêcheur avait 
remonté de l’affluent de la Seine.

CENTRE - VAL DE LOIRE
BAIGNADES FERMÉES
La chaleur estivale et le manque 
de pluie favorisent le développement 
des cyanobactéries dans les plans 
d’eau de Touraine. Deux baignades 
viennent d’être interdites dans les com-
munes d’Hommes et de Chemillé-sur-
Indrois. Mais les activités nautiques 
sont maintenues. Les amateurs de 
trempette espèrent que les nuits 
rafraîchiront l’eau, qui en ce moment 
dépasse parfois les 25 °C.

CORSE
FILE D’ATTENTE
L’agence régionale de santé lance une 
campagne de dépistage gratuit à Por-
to-Vecchio, où un cluster familial a été 
découvert la semaine dernière. Les 
tests PCR seront réalisés demain et 
après-demain. Pour gérer l’organisa-
tion et l’afflux de candidats, un système 
de réservations a été mis en place. Les 
habitants et touristes s’inscrivent dans 
des stands installés dans les centres 
commerciaux de la ville.

GRAND-EST
RETOUR AUX CHAUSSETTES
Faute de commandes suffisantes, la 
marque Labonal va cesser sa produc-
tion de masques. L’entreprise de Dam-
bach-la-Ville (Bas-Rhin) va revenir à 
son activité première : la fabrication de 
chaussettes. Labonal s’était lancé dans 
la confection artisanale de masques 

lors du confinement, afin de pallier l’ar-
rêt des chaînes de production de 
chaussettes.

AU CŒUR DE LA PHOTO
Le Festival international de photogra-
phie animalière mettra cette fois-ci la 
biodiversité à l’honneur. L’affiche offi-
cielle de la 24e édition vient d’être dé-
voilée, alors que les dates de l’événe-
ment, du 19 au 22 novembre, ont été 
confirmées. Pour cette édition, l’invité 
vedette sera le photographe Dean Gill. 
Plusieurs dizaines de photographes 
parmi les meilleurs du monde expose-
ront également leurs clichés à Montier-
en-Der (Haute-Marne) sur 15 sites.

DÎNER CHEZ SCHUMAN
La Moselle sortie affaiblie par l’épidé-
mie de Covid-19 veut redorer son ima-
ge et donner l’envie de venir la visiter. 
Le département a ainsi mis en place 

un concept de restaurants éphémères 
dans des lieux emblématiques. Cet été, 
il est possible de bruncher et dîner 
dans la maison d’un des pères fonda-
teurs de l’Europe, Robert Schuman, à 
Scy-Chazelles. Un double objectif à 
cette opération : mettre en avant ces si-
tes touristiques et soutenir les traiteurs.

HAUTS-DE-FRANCE
BIEN ILLUSTRÉ
« Une drôle de rentrée pour Simon », 
voilà le titre prédestiné d’un livre pour 
enfants qui vient d’être créé par trois 
Amiénois, une rédactrice, un dessina-
teur et une chef de projet. Ouvrage 
destiné aux enfants, il évoque la vie de 
Simon, 8 ans, dont le quotidien n’est 
plus le même depuis qu’un virus est 
apparu. Il est écrit avec des mots sim-
ples. Il évoque des moments amusants 
du télétravail ou la bonne pratique des 
gestes barrière.

ET AUSSI

Au cœur du refuge de la forêt de Saoû
Dans la Drôme, cet espace naturellement clos de falaises calcaires protège depuis des siècles

la faune, la flore et les humains, notamment pendant les épidémies.

Forêt de Saoû (Drôme), 

le 17 juillet. 

Bernard Foray-Roux, 

géographe et fin 

connaisseur de la forêt 

de Saoû, sert de guide 

aux visiteurs du site 

naturel.
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